
lutte ne sera plus le môme, et M. cette affaire, l’opposition a roula 
Blake, pourra à loisir, y ressembler exploiter les préjugés populaires

pour gagner le pouvoir. Quand £ 
môme les Métis auraient eu de jus
tes griefs, cela ne justifiait pas Riel 
de faire une deuxième révolte. Les 
dénonciations du gouvernement 
par M. Cameron (Huron) ont 
été approuvées par le Post, 
mais il croit que c’est là tout 
l’appui que le parti irlandais don
nera aux ennemis du gouverne
ment Le Post ne représente pas 
les sentiments du peuple irlandais 

On lui a reproché de ne pas avoir 
résigné comme ministre pour pro
tester contre l’exécution de Riel. Il 
11e croit pas qu’un homme public 
doive représenter une classe ou une 
croyance particulière : 1 homme
d’état doit avoir en vue l’intérôt 
général du pays.

Le parti libéral montre aujour
d’hui pour la section irlandaise des 
sympathies inaccoutumées. M. Cos- 
tigan rappelle comment, en maintes 
circonstances, ce môme parti s’est 
montré l’ennemi des Irlandais. Le ^ 
gouvernement actuel, au contraire, 
s’est montré l’ami sincère des Ir 
landais catholiques et leur a donné 
une juste part dans les affaires pu
bliques 1 leurs droits ont été mieux 
reconnus depuis cinq ans que de
puis la Confédération.

L’alliance des Irlandais catholi 
ques. des orangistes et de l’élément 
protestant est désirable pour l’inté 
rôt général. On se réunit au Par 
lement pour travailler de concert à 
l’avancement de tout le pays : il 
faut s’unir, s’harmoniser pour at
teindre cette fin ; cela n’enlèvera à 
personne ses convictions privé- s.

M. Co-tigan rappelle, en termi
nant, sa conduite passée relative 
ment à Ü’Donoghue. Il demandai; 
a ors qu’on punit ce condamné de 
ta môme manière que les autres 
prisonniers. Le cas d’O’Dunoghue 
n’uffre, d'ailleurs, aucune ressem
blance avec celui de Riel, et il n’a 
pas â rougir d’avoir pris, en Parle 
ment, la défen>e de cet hvmme.

La position qu’il prit en ret'e 
ci constance ne contredit pas sa 
position açtu-lle. M. Blake ne 
sauraii en dire autant, lui qui 
disait à la législature d’Ontario que 
cette province devait être vengee 
du meurtre de Scott,et qui représen
tait O'Donoghue sous des couleurs 
plus noires que Riel même.

M. Casey parle ensuite pour se 
plaindre du défaut de documents 
Au cours de ses remarques, il dit 
que le gouvernement est responsa 
ble des défauts de la loi qui régit 
le Nord Ouest, parce que ses mem
bres n’y firent pas d’objection, 
quand elle fut passée sous l’admi
nistration Mackenzie.

MM. Kaulback et Sproule se pro
noncent ensuite contre la motien 
Landry.

C’est M. Girouard qui a proposé 
l’ajournement du débat.

LA COITCURREITCBLE CANADA
----- EST IA ------ses amis.

VIE DU COMMERCE 
3,ÔÔ0

AU FAüLEHEiülOttawa et Hull, 24 Mars 1886

Quelaues projets de loi sont pré
sentésVRAI PATRIOTISME

— M. Curran soulève une question
L’élément irlandais est dignemeut de privilège à propos de certaine- 

représenté dans le ministère par paroles injurieuses à l’adresse de 
l’honorable M. Costigan.

Relevant, hier soir, les insultes du Globe lui a faussement attri 
du Post de Montréal à son adresse, buées. Traitant la folie de Riel, 
à propos de sa conduite en l’affaire M. Curran dit que si te témoignage 
Riel, l’honorabie miirstre expri- de Mgr Taché avait pu être utile à 
niait en termes nobles et energi- l’accusé, cet homme dévoué serait 
ques ses vues sur le vrai patriots allé à Régina témoigner en faveur 
me politique.

L’alliance de tons 1- s éléments dire : u Mgr Taché a écrit des 
de la nation canadienne est désira- choses qu’il n’oserait pas affirmer 
b's avant tout Qu’on soit Iriaa- sous serment.” 
dais catholique, Orangisie, Protes 
tant de n’importe quelle secte, nous 
sommes tous enfants d’une môme 
patrie et nous devons travailler la 
main dans la main à la prospérité 
commune, sacrifiant au besoin les 
susceptibilité1* trop vives, les împa 
tienccs du moment, les conseils de 
la passion.

Cest à cette harmonie des cana
diens que tendent ks efforts des 
vrais patriotes qui travaillent en 
vue de l’avenir. Ceux qui cher
chent à semer le malaise et la d'vi 
sion entre les diverses races et 
croyances font œuvre nuisible à 
l’intérôt public.

Depuis cinq ans, dit M. Costigan, 
le gouvernement a fait beaucoup 
pour donner à l’élément irlandais 
sa juste part d’iirflueuce Le parti 
libéral, au contraire, u’a pas tarité 
les irlandais avec les mêmes égards, 
et il faut se défier des démonstra
tions de symnathie qu’il leur fait 
aujourd’hui : le vrai sentiment 
national n’est pas chez lui.

h
>
m

Mgr Taché que le correspondant

î\1/11 TU

i i ii JV i)(
du malheureux. Le Ghbe lui fait

)(

1 vendre en Mars et Avril
plus grand assortiment,les meil
leurs patrons, et le meilleur 

marche d’Ottawa.

x
M. Curran a eu, à ce sujet, des 

explications avec Sa Grandeur, qui 
s’en esi déclaré satisfait. J’aban 
donnerais 1^ chambre tout de suite, 
ajoute M Curran, plutôt que de 
dire un seul mot qui fût de nature 
à jeter le moindre discrédit sur les 
actes et les mobiles d’un prélat 
aussi distingué par scs vertus, 
aussi généralement admiré, estimé 
et aimé.

M. Orton reprend alors le débat 
sur la motion de censure. Il se 
demande si Riel était assez fou 
pour être irresponsable de ses actes. 
Ou ne peut certainement pas dire 
que Riel lût complètement privé 
de raison, et, si on admet qu’il 
souffrait de folie partielle, uu vaste 
champ s’ouvre à l’investigation. A 
quel degré de folie un criminel 
est il exempt de l’opération de la 
loi T Riel agissait sous l’influence 
d’illusions religieuses et politiques, 
mais ce n’était pas nécessairement 
de la folie chez lui. Ayant affaire 
à des nommes crédules et supersti
tieux, il avait peutêtre un but 
intelligent dans ses actes.

Gomme médecin, M. Orton croit 
que Riel n’était pas fou, mais très 
habile et capable de mener à bonne 
fin de grandes entreprises.

Les Métis étaient en général sa 
tisfaits de l’administration du gou 
reniement. Chirurgien, pendant 
la campagne, il a conversé avee 
plusieurs d’entre eux qui furent 
confiés à ses soins. Tous lui ont 
déclaré que Riel les avait poussés 
de force à la révolte. Le gouver
nement actuel s’est toujours mon 
trô désireux de servir les intérêts 
des habitants du Nord Ouest et des 
Métis en particulier : on ne peut 
eu dire autant de l’administration 
libérale.

M. Casgrain succède M. Orton. 
Il ne peut pas dire que la révolte 
soit justifiable en loi, ni que les 
Métis aient eu raison d’agir comme 
ils l’ont fait, mais il prétend que, si 
le gouvernement avait écouté leu 
demandes et pris des mesures 
administratives vigoureuses plus 
tôt, on n’aurait pas à regretter tant 
de pertes de vies et tant de ruines 
au Nord-Ouest. Les arguments du 
ministre de la justice quant à l’im
partialité du procès de Riel soi t 
très-forts, mais ne peuvent pas le 
convaincre.

L’honorable M. Costigan croit 
devoir protester contre les écrits 
du journal catholique irlandais qui 
l’a dénoncé à propos de l’affaire 
Riel. Il croit que le gouverne
ment a fait ce que lui commandait 
l’intérêt du pays. Evidemment, en

Le
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Les Libéraux-Conservateurs
Listes des Voteurs—Acte des 

Franchises.

Qui sont qualifiés comme 
Voteurs dans les Cités.

A Bots, la verge et plus.

*-‘"PLi:S DE 50 CAISSES
Dê Nouvelles et Jolies Marchandises, que nous avons importées 

directement de FRANCK, D’ANtILKTKKRE et des ETATS-UNIS.
Termes i COMPTANT.Toutes personnes du sexe masculin 

âgées de 21 ans, sujettes britan iques par 
naissance ou naiuralisation, et pos>è fant 
quelqu’u des qua ificalio is suivantes :

1. Tout propriétaire ou occupant d'une 
propriété immeub e, soit de son propre 
vh fou du vht;f d : sa femme, évaluée à 
$3 .0.

2. 'l out locataire payant un loyer de 
$2 par mois ou de $2 1 par année.

3. Toute perronne retirant un revenu 
de $30H ,-a année ou de 6 par semaine 
île se» gages, île -o commerue de a ru- 
fessi'»n ou de placemems fai s en Canud .

4. T ute u r-onne qui est le Ills, le beau 
Ills, le p lit-lils ou le gendre d quiC'-nqu 
uossè le une proprié.é de la valeur de $600 
et plus.

Tous ceux qui sont favorables au paru 
Libôiai-Umservat-ur et dont le no » n’est 
pas enc re sur les list s électorales mai
gre qu’ils possèdent un- ou , lu.-ieurs de» 
quai li .liions ci-d ssus, sont pries d’en- 
vuyer immédiatement leurs nom et pré
noms, adr.-ss , la lia ur de leur lualilioa- 
iion à l’un d s mi-ssi urs dont suit la

QUARTIER VICTOR'A—C. Gagné, ru- 
WvJhngio ..ou R S McKenzie, 167 

C .rabrid
QU RT1E WELLINGTON—C. Magee,

24 - ue Sparks.
QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 

Birkeu, rue Rideau.
QUARTIbR BY - P. H. Chabot, rue 

Sussex.
QU iR ITER OTTAWA — Wm McEvela, 

run de l’Eglise, ou Chas. Desjardins, 
écheviu, 85 rue Water 

Ou à D. O’Connor, résident de l’associa
tion Liberale-Co servairce.

J. W. McRae, Association Lihérale-Con- 
servairice des Jaunes Gens.

Tbos. Stewart, Association Libérale Con
servatrice des Ouvriers, 531 rue 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des formules im
primées.

Que chaque conservateur n’oublie pas 
de se laire porter sur la liste électorale 
avant la fin de février.

Qu’on ne l’oublie pas ! Qu’on ne l’ou- 
bli-i pas 1

b. hiiiiiiii t ut
J. B. AlxlAij

Peintre Déco ateur et Taplsss‘ i;.D. VEZIMA
VIENT DE RhOEVOlK-zllagasiii d’i.pkeri i>z- io,

RüUllauX ,u" TAPISSERIESPAR EXCELLENCE.
----------- )~(-----------

Le so s-igné informe le pub ic en géné
ral qu’il vient de fa re de

Grandeh Ameliorationh
A son etab issement, au

CALCULANT SA DEFAITE
«v .nus les panons et de tous lea goûte, 

bordures api>r<>prié"S.
La vente eut Laite à 16 POUR CENT 

meilleur marché qu- partout ailleurs.

—AUSSI—
TOILES POUR CHASSIS

l,e Free Press d’hier se charge d» 
nous apprendre quel sera le résul
tat du vote sur la motion Landry. 
Il croit d’abord que la division ne 
sera pas la même sur la proposition 
de sir Hector Langevin que sur la 
motion principale.

Il n’est pas revenu de son idée 
que M Landry agit en tout cela par 
entente avec le gouvernement. 
Cette croyance n’est fondée sur 
rien de plausible : c’est une suppo 
sition gratuite dont il semble avoir 
le monopole. Mais quand on se 
voit dans le pétrin ne faut-il pas 
sYn tirer de quelque manié et II 
calcule donc que le tiers du parti 
libéral votera contre la motion 
Landry, donnant le bénéfice du 
doute à l’administration ; d’autres 
libéraux s’abstiendront de voler, 
n’ayant pu former leur opinion 
faute des documents nécessaires ; 
le reste avec M. Blake, qui ont pu 
se passer de documents, soutien 
druot M. Landry.

La débandade est superbe, le 
coup du parti national d’un raté 
achevé. Que le free Press le veuille 
ou non, la motion Landry était le 
produit légitime du mouvement 
nations1, le vrai fruit de ses entrai! 
les. La Chambre en la rejetant, 
condamne ce mouvement et ap
prouve l’exécution de Louis Riel.

Un pourra bien, désormais, atta
quer l’administration du Nord- 
Ouest, comme l'administration gé
nérale du pays, mais le terrain de

TVG £ DHo 173
TOUTE CO R.C In des rues llalhousle el Water.

Mon siock d'épiceries est maintenant des
PIuh complet# et de» mieux 

Assorti»
Vous trouverez à ce magasin tous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleu -s maisons do l’Europe, Mont
réal et des E als-Unis 

Mes dépenses d'administration sont très 
minimes, cons quemment les effets son 
vendus à

ge
M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

J. L. ! (JllMOF, L. L. B
AVOCAT

124 Bue PBInüIFALE, Hull
4S Bue MX) BBAY, Ottawa

Ottawa, 20 nor. 1884

20 POUR CENT
&cF~ Meilleur marché qu'aiüeurs"@1

TJ. VaZOTA,
173 rue Dalhoiisle, Ottawa. DIPHTIitiRLME

ANTI-MI PKHTllKRIIQlIKwvis aux Hôteliers
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes

mOUTES personnes ayant l'intention 
JL d’obtenir license soit pour hôtel ou 
m-gtsin de liqueurs pour l’année pro
chaine, sont par ia présente notifiés que 
les applications pour telles licenc s doi
vent être déposées au bureau de l’inspec
te ;r, le ou avant le 1er Avril prochain.

Aucune application ne sera prise en 
considération après cette date.

On peut se procurer des formules d'ap- 
pl cations en s'adressant au bureau de 
l’Ir specteur, à I*Hôtel-de-Ville.

Heures de b .reau : De 10 à lîam.. et 
de 2 à 4 p.m., tous les jours de travail.

.JOHN O REILLY, 
In-pecteur de Licences.

LA MII’HTUEKIE VAINCUEMESDAMES,TRISTE
Aux ravages de cette maladie terrioie 

et réputée incurable, on a trouve un reme- 
■le qui n’a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnëos de succès constants, 
ut des centaines de certiticats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable* 
et dignes de foi attestent l'ellic.oitv vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

LES MARCHANDISES DE
Hier après-midi, à Montréal, 

Mlle Trottier, une jeune fille de 
seize ans, a tué son petit frère âgé 
de trois ans. Elle venait de trou- 

un pistolet dans la pocht d’un 
vieil habit de son père, et elle le 
faisait voir à l’enfant, quand le 
coup partit et blessa mortellement 
le pauvre petit à la tête. Mlle 
Trottier est presque folle de dou
leur. Le malheureux père est M. 
Trottier, caissier de la banque du 
Peuple.

MODES « PRINTEMPS
ver

Mlle A. McDonald DR N. LACERTE,
LEVIS. P. Q.

Ottawa, 18 mars 1886.

Arrivent journellement

Maison de Modes Parisienne
531 RIE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

A LO.UER Pjix : 60 cta. 
le» pharmacie

la bouteille. En vente ches
en" DEPOT

ELZKAH ALA1IIE,
71 Rue Bolton, Oitav

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Catbcart. Possession immédiate.

Pour informations s’adresser au No. i#2. 
rue Cathc&rt.

CHEZ

juillle88 4

Ile* de peblle ear le remède mlreealeex MK*ATI* E contre le» héworrhoïdee i «aAriioe certaine, remède vénérai, en

HEMORRHulDES —HANNuivi’S BEN AT I NE, LE SEUL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL. 101 RVE SPARKS . OTTAWA
Xon» s taira»» I an* Eta la-U aie et dans la Pel—ne»
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LE CANADA. os.ee Première tnsorvon. par lûm» we.10
Tout» les lonir............
T'roie fols en-nslne.
Une fol» la semaine...

O.On

.. 0.0
Pour six mois. ,M. 1JSO

1.06Pour quatre m «Le

Avis de Naissance, Mariaee -mi
Décès.......................Edition Hebdomadaire

JOURNAL QUOTIDIEN.81.00Pour l’année. Poor les annonces à lon*r 
conditions spéciales.Payable d’avance.
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LEfi CANADA. 24 Wars i860.III —*.

rChemi11 lie Fer Canadisn du Pacifique
L GN.f? CO’JtiTJ

UTEHERS TYPOGRAPHIQUES Hotel du Canada L’OCTROI DES TERRESI E BEI’Ü - MES FATIGUES
ACCORDÉ AJ

chemin de fni: m1
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r-j> 
ancien poste, au Nos. 56, 58 
Murray. Le public voyageur 
toujours à cet hôtel une pension de pre
miere classe. M. Renaud étant < ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracleurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront toi. 
jours chez lui à s'engager au prix le p us 
élevé.

Vous qui êlt-s fatigues, msou- 
an ta, sans espérances qu i sou F 

Irez reqrenez cotuagc. Si voua 
supportez des douleurs inuicible 
vt si vous redoutez môme la mort, 
soyez sans inquiétude. Celte pre
paration presque miraculeuse con 
nue des Eats Luis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine p*ur la guéri
son t de toutes les maladies des 
veins "t de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

— DU —
LRNTRArendre sou 

et 60 rue 
trouvera Pacifique (CanadienOttawa, Quebec

FT MONTHS 'Z .

B

“CANADA” CONSISTE EN
Superbes Prairies à Blé e> 1 erres à 

Pâturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest.

"ÏTs%-i.sCERTIFICATS SlIR CERTIFICATS la 11
«■5BTaE SAU J.-EK BUS.{ ^22 Enet nu S'-5 Terres ù lias 

min de fer, 
culture des 
LA FERME

pnx, à | ruximilt 
P >r!iculibrement ro res à la 
PRODUITS me jANi»ES DK 

Eleva- des bet

Vhire 
préseï 
on co 
tes d 
coût u 
le tap

i La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta 
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi 
cats suivants :

A. RENACl»,
No 56,

proprietaire,
56 et 60 Rue Mu -aR 4 25 5324 ™8 B 20» duits laitiers, 'de. Uu peut acii ter un>* 

terre
&iaee 0‘tawa.:..

Il 9 00
p.ni. 

12 358 18W 30Arr. à Montréal...=1 , A. Oliiver
A VOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau . t 
Kuo»»» , Block d’Egieson, Ottawa, Om.

WT A fi GENT A T fi ETE ü "W»
Ottawa, 3 lanvier 18X3

Avec ou sans vonihlions de fu ture, 
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture t sans condi
tions de culture ou d'etablissement, à prix 
facu-s, basés sur une inspectio i minu- 
lie.i^e zes examinateurs de >a Cpiupagnie.

Si la vente est laite av* 
culture, UN KA »A Ih de la moitié du 
prix d’achat est allô ié sur la portion d » 
terrain cultivé.

6 306 302 20PETITE GAZETTE Arr. à Québec....
linà2 ™0?0™0 ioooRiel m mort ! ! I Mais Larose 

ne l’est pas. Allez voir le sacrifice 
fait de SO- stork de 
No. 49 et 51 rue

Laisse Québec....
Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa 12 23

Les n 
La n 
car 1 
depui
left cb

p.m. 
8 00

U 30
6 00a7™5 

11 25

9 00Montréal, 29 janvier 1884immense qu’il 
ce temps ci, au 
U idea u.

OTTAWA lômi5Monsieur G. D. Gircux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest/ Montréal. condition de

-r

Nouvelle Annonce Monsieur, O ELEGANTS CHARS PALAIS 
so ait ich**ï- tux bains de vitesse 

entre G^’.awü Ht. Montreal.
ET PLACE DJ MARCHE, HULLSi vous craignez de devenir cou 

somplif à cause de votre dyspepsie, 
et de voire manque d’appv.tii, ou en 
joie si vous redoutez le cliolére 
arce que votre estomac et vos in

testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Leccrle, les
quels sont le plus sûr rophylaeti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille-

De]Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseye les 
unes après les auties tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’un peut le devenu 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valkkia ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 

! cheveux oui commencé à repousser et 
après en avoir use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
uer cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de‘perdre leurs cheveux de se 
rvir de la Valkhia.

Terme* île ïï*«siemet: I :
Les paiements /-• veut éire 'ults e.; 

plein au letups de l’achat, 
ment s an uols, vu-- in forêt.

et pli 
peeie 
moini 
l’entr

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour V encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
R a le plaisir de les informer qu’il 'dent de 
recevoir

Connections & Québec poui Halifax, Et. 
.lean et tous le» ponn> =ur le chemin de 

Intercolonial.
Coi.iiHVVl.

' u en ix paie

tires de Terres peuvent être obvn îes àiu 
Banque de Montreal ou à aucu. e de 
succursales, lesquelles sur. ut acceptées 
10 i our cent •(•- 
valeur, avec intérêt accru, 
les terres.

On peut .se procurer les Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., un s’adressant av. 
soussigné ou à .iohn IJ McTavi-h, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
t ouïes communications relatives «ux prix, 
conditions de vente, descriptions dis terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DR INK WATER, 

‘•crétair

Ur
On exécute à ces ateliers toutes sortes u Mu u réal avec les trains 

jur Portland, Boston, 
•p- 'uts de la Nouvelle-Angle-

Ue,
m l’airai 

intiiu 
sa fet 
fois n 
aide j 
avale 
ramei 
siou 1 
dé'-es 
à une 
à dei

1,000 pièces de Tapisserie ChinoiseD’IMPRESSIONS i rime sur leur plein i 
en ) aiemeu

Nouvellement importée, avec aussi un lot 
de patrons fleuris pour chassis* Papier ver 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d'etre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du P RI N 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de pr 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marche.

On continue comme ci-devant a repi 
teindre et repasser toutes sortes de fo 
res, à des prix modérés.
EDOuARD THEREAU,

AiH) Rue DALUOVB1E.

«ECÏIOH St. LAURENT ET VTÏAWA
Lais>f ou wa 
Gtt-e Union)......
Arr. à Pruscott....  9 30 a.m.
caisse i rescott.... 7 OU a.m.
Arr. ii Ottawa.....10 06 a.m.

TELLES QUE:
A k2 Ou p.m. 

4 05 p m. 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ugdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.
Chez M. Laurent Duhamel vous 

assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à doinij 

île, M. Dulyntiel remercie ses 
oml-reuses pratiques et le public 
fl général de l’encouragement 
m’ou lui a accordé jusqu’à ce jour, 

visite est respectueusement

Têtes de comptes, 
Mémorandums,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

ouverez un

Aubert Larose, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
13 mars 1885 —laLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

« <« Arr. à Toronto û 9.45 pm
« du soir quille Ottawa u I ’..40 pm 
4. • ,-.it. a Toronto ;i 8.30 arn
«• du jour quitte Toronto à 8.25 an 
4. “ Arr. ù ( Jttawa à 6.25 j m
•• du soir quitte Toronto à 8.00 j: mi 

•• Ait. à Ottaw a à 4.38 am 
Chars palais élégants sur les trains du 
ijour. Churs dortoirs somptueux fut le3 

vains du soir.
Connections à hm tb’s Va lis poui 
roekville et le chemin de 1er du Grand 

Tronc ; aussi pour ie chemin de 1er Utica 
tnd Black River-et sus nombreuses cou 
ueclions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tou» les 
oints à l’ouest, sud-uuest et noi d-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
Ages dans le char-salon, la table di 
lépart des trams pour le haut deTÜttaw.i 
et toutes les autres station» locales et au- 
Lr& informations concernant ies passagers 
s'adresser au bureau des billets.

W 12 UU£ NPABKS *%l 
D. McNIGOLL 

Agent général des passagers. 
PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

gunmen diint-g *né «

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, cerlilie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lêto chauve à Tâge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttb,
Cultivateur.

PETiTE VEROLE ! tes.Traites,
Enveloppes De:ne

tour
bien
s'agit
ment

ollicitée mCatalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

«es marqua peuvent être effAcées.UN DEMANDE U 11 hgelll FtiSldellt
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya- 

_ de commerce pour vendre 
nouvilles machines à air à gaz, 

pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
foules ! s dimensions depuis 15 à 
1000 bi.. eurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 

4 The Canadian Air Gas Machine 
tlanufacui'ing Co.* lia rue Saint* 
François Xavier, Montreal, t\ Q.

9 ocl

21 Nov. ’84
Maison LEON <£• Ole.,Aux Inventeurs 

J. Coursolîe & Cie.,
Partomenr. do S. M. la ll.lno,

Dnt inventé et pitenié cette préparation.
L’OBLITE RATEUR !

CoAgeurs Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lavdette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

qu’au 
toujo 
oonti 
la pa 
jours 
tion i 
pour 
ciens

nos Placards,
Lettres fXinéi aire»,

qui efface les marques o la petite vérole 
pour toujours. Bon application est simple 
et inoffeu? ive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Etc., etc., etc. Solliciteurs de Brevets cTInventai 
Dessins <le Fabrique, Manpies 

de Commerce et (U Bois 
Ageuees et ( orry-pi ndauts anx Et» i> 

Cols, en Angleterre et en France.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valiria ? J’en ai fait usàge 
d'une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux >ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valèria

Cheveux Niincrlliix.
le remède épilatoire de LEON et Cie.,

les che
-- Ce“re 

uns cornp

BLANCS POUR AVOCATS AuJ. COUESOLLE & Cie., enlève en quelques minutes 
superflus sans la moindre doule 
veux ne repoussent jamais Ci 

)le. Instruct!
voyé par nmlle. Prix : $1.00.

UEO. W. sHAW.agi-iitgcnéral

;neveux 
; les chè

re môde est 
lôtes. Ro-

d’alk
était
dress
de m
que
la cl
préci
traité
cher
dix u

Chambre Victoria, 
Vts-à-v* e bureau des Brevets,

OTTAWA, t»«f

Déclarations sur compte,
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions,

Subpoenas,
Affidavits,

Obpositions. 
Fiat,

Inscriptions,

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
très-simp 
mède envla

« 1-.—Boite 68. 
94 FAv. 1R83

21» rue Tremont,
21 sept. 1885—la.Ottawa, 15 mars 1884 BuhAou, .Mhhn.

E. fi. LAVEKDEB Après l’inventaire fait notre 
stock nous avons décidé d’oüïn 
nos marchandises à des réduc 
Vons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Je certilie que depuis deux ans mes che 
veux tombaient beaucoup et après aue 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE
RIA. trois fois, o.es cheveux ont et ssé de 
tomber.

X
sa

magasin général DE Etc., etc., etc.

FERRONNERIE VA.NHORNB,
Mioe-PrAeideut

L. Bélanger,
Photographe, •:o:

Le
Noth venons «le recevoir le 

om» bel assortiment 
**■ toiles peintes et <loree# 

|H»ur leueires «iul ait 
ja rais ete Importe en Canada

l’ord: 
Les c 
qu’il 
jamb 
fait 1 
repri 
cher 
repoi 
l’une 
qui < 
périe

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés, l’as de déception.

Vous trouverez chez moi tout ce St-Tliomas d’Alfred, 19 janvier 1883POUR NOTAIRES I).qu’il faut dans cette ligne
Outils, Uous, Câble, Chaîne,

BtO.

Peintures, Huiles, Vernis.Vitres.Mastlr,

Je certifie que la Valèria m'a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n'ai employé qu’une 
boite de la Valèria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transport»,

Protêts,
Obligations, etc.

\

HARRIS, CAMPBELL & Co. JACOB KïllIATTmm
üRUE O’CONNOR.

4 décembre 1884Etc.
Comme parle passe un assoit 

ment complet de
F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je. soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai vh ; en quelques semaines, je 
pt ni is tous mes cheveux du sommet de 
U tête Je üs alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

MAGASIN PALAIS DE MEUBLESJ OS. SENEGAL
SPRUCINE ENTREPRENEUR «8 K ME RIDEAU.

N B.—Voyez le, échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAî.

meilleures prepr. 
M rations offertes jusqu'ir 

au public, pour le soûle/ 
ment immédiat et la gu< 
riaon de la Toux, du Rhun c- 
de la Bronchite, de V Kr - 

la Croup- e 
aladies de i» 
ramona.
. :rtà 25 e

Une des OE POMPES FUNEBRESy AiPour les Greffiers et les Commissaire
8 lbs de thé Japon pour 81.00. N 

A. Savard, rue Dalhousie.
OOIBl DES BUE. il s’a 

de di 
qu’a 
que 
que 

. dit 1

..eummaimti
York et Dalhousie,

OTTAWA.

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement uement, de 

i toutes les 
Gorge et des 

A vendre par 
50c la bouteille.

B. R.McGALK, Chimiet.e, 
Montréal

de F*M ttiASLX Dît GROS. t?

CHEMIN DE FER INTERCOLÜHIALCHAMl-AtiEE! VINS RICHERCHES1 
CIGARES 1

complet de liqueur? 
choisies et cigares, vient d'être’ reçu a- 
numéro 450, rue Sussex, ù l’eutrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, uarton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, BrissoD 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumin, Chai 
ireuse, Kummel, Benedictine, Curacao 
Moraskno, Vert mouth, Torino, Bauble-Vie 
Gin, en fuie et en cai»se.

CIGAHKS de qualités variées, inn>ortés 
et Canadiens

Ordres promptement cuexétes, effets 
iivrée à domicile.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 

N’importe le désir de ravoir 
chevelure me lit faire l’essai' de La Va
leria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d » voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d'efforts et aussi de confiance et -le ponc
tualité, et cinq mots après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valèria.

L. P. Champagne.

Blancs de Procès-Verbaux
D'avis de Vente

UiUn assortiment Roule de la Malle Loyale, des Passa géra 
et du Fret entre le Canada et la Grande- 
Bretagne, e Route direce entre l’Guest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Pi mee Edouard,;, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et ia Jamaïque.

Des nouveaux et élégants, chars-palais 
; rées de buffet 'et chars-dortoirs font 
partie -,e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le j aquebot de la malle chaque 
Samedi avam-midi à Halifax, en partant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d'Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
l’embarquement de leurs effet».

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que / Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le se- vice entre Hah- 
iax et Londres, Liverpool - t Glasgow, 
aller et r loui, con-tituent la voie la plus 
rapide entre lu Canada et l'Angleterre 
pour le irun»i-on du Fiel.

loon-: inforin.tions relatives 
taux de transport de fret et ue passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
Ne. 27, rue Sparks, Ottawa.
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p,âluLs Ne No'u Longues CornéeDe Saisie, loureuse. IDe «IrOALi 
Recouvertes

Pour la guér t 
son certaine dt 
toutes les aflet- 
tions bilieuses 
torpeur du foi- » 
maux de têt- 
in di ges tion 

{ étourdissemen-i 
r/4- et de toute» le 

lr isnvais fonctionn-»

De Venu

THIS IS YOUR OPPORTUNITY
FOUR LES SEL-TRESORIERS Ii Do you want 

a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 

^ can have your 
choice out of 
the best that 

HEÏ arc published 
if you will ob
tain two ^uh- 
scriptions'for 
The Wi’Kfcf.T 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for Tn* Mail, will be sent to any 
address upon
or girl, young man or young woman, amonj 
you who cannot secure a handsome lot o; 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your min.Is to it.
The books are a^ 
up! ndidlv bound 
and are the 
dilutions of 
best known au- rj|jM| 
tbora, which is a MW 
so'ticientguaran- 
tec that they will v 
not only afford 
amusement but
be i source of pro- y
tit- TheWebklt /lirr Pyfiyf fCCstâ 
Mail is the most LsCS

Listes D’évaluation,
Listes De P»*rcej'tion,

Liste Alphabétique d’electeur»
W

\% MtRIlt-

N0. 450, RUE SUSSEX
W. O. ncRAY,

Be.I malaises causés par 
ment de l’estoma'.

Oea pilules sont c.Un *i trecommandôii 
e étant un des plus sûrs et des plus 

efficaces remèdes contre les maladies ph e 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de see prépara
tions. Tout en étant un unissant purgatif 
pouvant être administre dans n’tmpor « 
quel cas, elles ne contiennent ancunr f 
ces aubstancea délétères qui pourraient ; 
rendre préjudiciables à la santé des enfanv 
ou des personnes âgées. Les Pilules d. 
Noix Longues Composées, de McGali, son 
préparées avec soin, avec un extrait col » 
centré, tiré de la noix longue et comblr 
avec d'autres principes végétaux, de m 
nière à les placer an premier Yang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à i> 
sent offertes an public.

Iaiv
eut • 
que 
tête, 
femi 
men 
coni 
niati

i LE TOUT.Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884 9Montréal, octobre 1883,

Je, suuskigné, déclare avoir perdu 
plétemem la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé d • tous les remèdes possibles iuai< 

En voyant l’annonce de la 
Valèria dans la Minêt've, l’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch* z MM. Lavio- 
telle et Ne>son, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et 11 pourra attester que 
j'étais alors—il a en /iron six mois—com
plet- mont chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me remire 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat 
Je suis gardie n de la barrièi e de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous ies fans que je viens 
d'att-'sler à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de mon 
pfôpré Mouvement, en justice et en recon 
naissance pour l'au eur de cette merveil 
leure découverte.

!-!RT A DESSirop ois infants du 0? Gndeire fl

PRIX TRES mrop eBt prép»i 
rée avec l'approba
tion desproleuaeun 
de l’fi- oie de Méde- 
cine2«*t de Ohirm» 
gie de Montréal

sans SUC34b.
S3 m

Oi
application. There is no boy mai: 

Kay 
la gi 
mèri

fil ■ üfJcr'v\t K-.i ulit-le Modeci- 
/fl e dt i’Universiti

;,7' „ in Collège View
J Le sirup dee en 
j tante est eupèrieni 
' à toute» lee prôpa 

ration b calmante» 
______ offertes aux mèrti

de famille pour conserver la santé de lean 
enfante ; u peut être donné avec, la plut 
grande confiance aux enfanta dans les cai 
suivante : Colique. Diarrhée, Dyeaentcru, 
Dentition douloureuse, meoiLni-', Toux. 
A hume, Coqueluche, etc. 

mandes le Sun

ee^_ Les ordres envoyés par la Pou 
reçoivent une att-ntion toute sj>éciale » 
sont exécutés sane délai.

ROBERT B. MOÜDIE,
Agent pour les passager» et le iret -le 

.’Ouest, 93 bltc K.-bsin, rue York, 
Toi onto.

J OMoGALK, Obimiat-..
Mont: com

dam
cuei
envi
mal:
rée,
pari

ABONNEMENTS: D. POTTING Eh,
Surinten .'am g^LéraiMacdougall, Macdougall & Beltcourt 'thoj“ LE CANADA ” 'luoiidien, par tn, $3.01 

LE COURRIER 0E HULL” hebd., do SI.C
Tout abonnement est invariablemei 

payaliln d’avance.

Bureau lu chemin de fer, 
Moncion. N. R., 13 Nov. 1AVOCATS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su- 
âme, le Parlement, et dee Départements 
i Canada, ac.
“Scottish Ontario Chambers” coin dea 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
Hom. Wm. Mxodoüoall,

Frank M. Maodocoall 
N. A. Belcouht, L.L. M.

N. I.—Mr. Bel court, membre du Barreau 
d’Ontario et de ce itide Québec, s'occuper* 
aussi des affaire reoneraat son attention

Hotel du C astor rt I "<
V| ' <r

* S . 451 et 453 rue Sursex, Ottawa. Le- 
agents-voyageurs trouveront bonne tahie 
et -les voilures toujours prêtes à cet ' dt 1. 
Prix modérés. Lu téléphone est uitache 
a l’établisseiLcni.
E. CVEVR1LK, p- ritiairt» 

Ottawa, io -'j*

Dr Dr Uodbrrk e< 
én achetez point d'autre.
En vente par tout le Canada et lee
& d’à: L

Etau O. R. PlKRBK Doua. pas
°'F a. LA BOÏT1 LILLE,

eni proprietaire, 
ü. K McGALK, Chimiete, 

M. treal

jour
pas
gue

Kit, 26 Ct 
Seul La Lodété de fôbiicil-

»HnpRrÉTAtREl

pharmaciens.^ gpular weekly published, and ia only One

éw-jfcMwe*T ea

Bn vente cue* tous lea 
Bn gros yn- il UzYR 
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DES TERRES
3KDÉ AJ

MIDI7

- füimdien
y STE EN
s à lilt* e> 'I erres à 
ianitoba et dans les 
du Nord-Ouest.

’*’ a | ruximiu- du oiji - 
librement ro r-es à la 
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irece entre l’Ouest 
)as du Si-Laurent et 
s, aussi le Nouveau- 
elle-Ecosse, l'Ile du 
Cape-Brcion, Tvrre- 
t ia Jamaïque, 
légants. chars-palais 
churs-dorluirs font 

i-express.
’en vont en Ar.gie- 
)nt européen peuvent 
le la malle chaque 
Halifax, en partant 
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PEUILLETOH Les voisins, qui savaient par
faitement dans quelle gêne pro
fonde vivait ce misérable ména
ge, firent courir le bruit que la 
malheureuse s’était suicidée.

Mais, moi, dit en finissant M. 
Damin, moi qui ai connu Céli
ne, qui ai été l’intime de Déla
teur, qui l’a abandonné peut- 
être le dernier, qui sais par con
séquent tout ce que cette fem
me avait de dévouement e* 
d’énergie, je soutiens que cette 
femme n’a disparu qu’à la suite 
de quelque impénétrable catas
trophe.

“ J’ai souffert;” VAUN & ADAM,
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Nuire 
Pharmacien T. J. An ierson m’a recom

mandé les •• Amers de Houblon,”
consommé deux bouteilles 
coran’ètemeut guéri et je 

mande Mncôremeut les Amers de iioub.on 
atom I * m.mi'e J. D. Wa «ter, Buckner,

Asocial* cl Solaire* Publie

A H0 EN T A PRETER.
25 rue Sparks,

VHotel Russell.L4 FOLLE BURE al: -â-'

recom
J. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau •'*' Qu 
bec, s’occupera aussi des a flaires 
rant son attet

n février i885

A. A. ADA.V

Mo.

ISuxte)

En attendant, il fallait passer 
l’hiver. Or l’hiver fut rude Eu 
présence d’un avenir aussi beau, 

, on compta moins, on fit des det
tes dans le quartier, ch.-z la 
couturière, chez le tailleur, chez 
le tapissier.

Enfin le mois de mars arriva ! 
Les maçons se mirent à l’œuvre. 
La maison s’éleva rapidement 
car les matériaux avaient été' 
depuis longtemps préparés dans 
les chantiers.

Delatour allait tous les jours, 
et plutôt deux fois qu’une, ins
pecter les travaux. 11 buvait 
moins, mais son goût funeste 
l’entraînait souvent encore.

Depuis longtemps ses amie 
l'avaient abandonné. Les plus 
intimes, ceux qui connaissaient 
sa femme, ses enfants, qui par
fois même leur étaient venus en 
aide par des moyens détournés, 
avaient inutilement tenté de le 
ramener. Son invincible pas
sion tout ! Ce intimes mêmes 
désespérant de lui, renoncèrent 
à une conversion impossible et 
à des relations compromettan
tes.

Delatour avait fait le vide au
tour de lui. Il était seul, et 
bien seul, à l’époque dont il 
s’agit, c’est- i-dire an commence
ment de l’année 1841?.

Courageuse et dévouée jus 
qu'au bout, sa femme espérait 
toujours le ramener. Tout en 
continuant à couvrir le cachet, 
la pauvre Céline comptait tou
jours sur l’importante construc
tion dont Edmond était chargé 
pour retrouver l’aisance des an
ciens jours.

Aussi ne manquait-elle pas 
d’aller visiter, chaque qu’il lui 
était possible, l’édifice qui se 
dressait à vue d’œil. A la fin 
de mai, le gros œuvre était pres
que terminé. On allait poser 
la charpente du toit. C’était 
précisément l’instant fixé par le 
traité, où Delatour devait tou
cher un premier accompte de 
dix mille francs.

Le 4 juin, il vint comme à 
l’ordinaire inspecter les travaux 
Les ouvriers crurent remarquer 
qu’il n’était pas très solide sur 
jambes, et comme ils en avaient 
fait la remarque à deux ou trois 
reprises, ils voulurent l'empê
cher de monter. Delatour les 
repoussa fièrement et gravit 
Tune après l’autre les échelles 
qui conduisaient aux étages su
périeurs.

Arrivé au faîte de la maison, 
il s’avança sur l’échafaud afin 
de donner ses ordres ; mais soit 
qu’une planche eût basculé," soit 
que le vertige l’eût pris, soit 
que l’ivresse l’entraînât, il per
dit l’équilibre et tomba.

Un cri terrible retentit. On 
le vit essayer de se raccrocher 
à l’une des poutres qui soute
naient l’échafaud, mais la se
cousse lui fit lâcher prise, et il 
fut précipit- de cette effrayante 
hauteur sur les poutres, les 
pierres, les machines, les engins 
et les débris de toutes sortes 
qui jonchaient le sol sur les
quels il fut horriblement écra-

mon dans cAtte province.Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vo* 
Amers de James îl Bowes

AUCmTEOTE

Chambre 23,
SCGTISH ONTARIO CHAMBERS 

HVF. SE A RK S.

' " ' Houblon. J'ai soufferl
De rhumatism en'lammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers e Honblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d'hui oue je ne l’ai jamais été. J’espere 

Qu. . ous aurez beaucoup de succès,
<\ Y6C ce puissant et 
1 flicace remède :
Qtiicon lue ! " * smiit désireux d'a-

XNI
Ut ta vt a, ]« H#85Madame d’Hérissay avait 

écout. ce funèbre récit avec une 
attention douloureuse.

—Ainsi, dit-elle, personne n’a 
P» venir en aide à cette malheu-j P"Ut
reuse lamille ? j Williams, !03 I6ih Sire t, Washington, j

—Personne, madame. Je vous ; D-,; 
l’ai dit, Delatour avait éloigné ! ,
de lui tous ses amis par son in- ( meilleur qui existe pour l'iml.gesiiou, les
conduite.

—Mais le propriétaire de la 
maison que M. Delatour faisait 
construire ?

—Peut-être aurait-il payé ce 
qu’il devait en réalité ; mais, 
dans tous les cas, il attendit cer
tainement qu’on le lui réclamât.
Aussi,comme personnene se pré
senta...

—Mais les anciens amis de 
M. Delatour, vous, par exemple, 
monsieur...

- La nouvelle de cette mort 
ne nous parvint que longtemps 
après, par les ouvriers q .e nous 
occupions. Pas uu de nous ne 
reçut une lettre de faire part.
C'est meme en cherchant l’expli
cation de cet incroyable oubli 
que j’appris la disparition subi-: 
te de Céline, les poursuites des 
créanciers, la vente du mobilier, 
la dispersion des enfants

—En eflet, il y a sur la fin de 
ce drame un voile dont il est 
bien difficile de percer l’obscu
rité.

—------f
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maladies de rognoi.s,

Et la débilité des u «ri, J'arrive
Du sud en quête de santé el je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus tie
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
Et pre qu'incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De i’embompomte.
U se passe à peine un jour sans 'que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sont** et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon 1 J- Wicklilfe Jackson.

Wilmington, Del
flaTLes bouteilles qui ne po'tent pas 

One éii juett>* n anche mar née d’une 
toulfe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tens les remèdes sans Va
leur, empoisonnés, qui s’olfrent sous le 
nom Je •• Houblon ” ou “ Houblons ”

Poudres de [audition d’Alexander
POUR Ivm KOfiWOW

BT A UT RB S

MEDECINES CEI,HURE'
POUR LRS

Auknt A Ottawa :~<J. STRATTON. 
Roms des rues DalhJustt et Saxm-Eatrxct

À VIS.—Les médecines ci-dessus, céi 
/ bras dans tout le Canada pour let 

efficaciV’ ne se trouvent que chez M. 
STRATTON. Je mets donc le publie 
garde contre 1er '•onirefaçons.

T. ALEXANDER
N- B.—Un peut aussi obtenir 'article v • 

n table chez v LAPORTK, rue li idea' : 
GU(1 DA uL A FILS, rue Wellingtot • 
et DaGLISH & K R K RE, rue Quee*i. o-ien

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT ? comme d’aulres
ont fait.

Souffrez - von n de maladies des

“Le “Kidney Mort” ui’a ramené, pour 
must dire, des noru-s du tomhvuu, lo->que 
J “vais élé condamné par treize médecins 
éim. entsdu Détruit.”

M. W. De

Pour les meilleures ferronneries à bon me 
ché, allez chez

McDOVOALL & CUZNEj
Le us ancien magasin de ce genre à 

Otta , établi en 1850, à l'enseigne de

CROSSE TARRIERE,

Rue ssex. et cole de la rue Duke

— Et c’est précisément pour
quoi |’ai pris en amitié Ray
mond, le jour où le hasard me 
l’a fait rencontrer.

—Oui. je comprend, fit mada
me d’Hérissay. Et il connaît 
toute cette histoire !

—Je ne lui ai contée que par 
lambeaux, peu à ;>eu, afin de ne 
pas trop frapper sa jeune imagi
nation ; mais je n’at pas cru de
voir lui rien cacher. Et j’ai sa 
gement fait. L'es épouvantable- 
évènements étaient la meilleure 
leçon que je pusse lui donner 
pour 1 erendre sobre et laboriéux. 
Dieu me.ci ! j’ai largement at
teint le but que je me proposais, 
car,de tous les jeunes architectes 
que je connais, Luymond est, je 
puis m’en flatter, le plus ins
truit, le plus intelligent et le 
plus actif que j'ai rencontré.

—Je suis enchantée,monsieur, 
que, grâce à vos bons soins, 
Armande ait retrouvé son frère 
dans une si enviable position.

A ces mots, madame d’Héris
say se leva et prit congé. Elle 
savait tout ce qu’elle désirait 

voir, sauf ce point sur lequel 
elle n’avait obtenu aucun éclair
cissement : madame Delatour 
était-elle morte ; oui ou non ?

Quelques instants plus tard, 
Raymond finissait de raconter 
à Armande cette même histoire, 
et la terminait à peu près com
me l’avait lait M. Damin.

Seulement Raymond avait été 
plus explicite. Il avait gardé 
de son enfance des souvenirs, 
que les récits de M Damin 
avaient ravivés. Il parlait de 
son père, qu’il avait vu passer 
devant lui comme une ombre 
farouche, de sa mère qui était 
si bonne, si courageuse, qui lui 
recommandait tant de veiller 
sur sa petite Armande, q u-nd 
elle était fdreée de les laisser 
seuls au logis.

Et de grosses larmes coulaient 
de ses yeux. Armande les es
suyait, sans s’apercevoir qu’elle 
pleurait aussi en écoutant son 
frère.

vertiux, Mechanic, Ionia, Mioh.
Vo» nerf» nom-il» affaibli» T
Le Kni..ty W un” m’a guéri la fai- 

ble.-‘-e des iivri», ejc., lorsque l’on désespérait 
de mes juura. ’ Mde M. M. B. Uovdwm, Ed. 
Lhrmtian JUunttor, Clcveluud, O. CHAmiF.RES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.Souffrea-vou» de la maladie de 
liriKht ?

Le | Kidney W vit” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du sm.g.

Frank M tison, Peabody, Mass.

dlabê

MCDOUGALL â CUZHER!
3 bre lff3

i/0KG4ivim;<i vnm mSouffrant de la
** Le “Kidney Wort” est le r

j’aie prescrit. Il prucur 
eut presque immédiat.”
Dr Phillip C. Baimu, Moncton, Vt.

te T
ivde le plus Est l'œuvre .a plus complexe du créateur 

et quand ce mécanisme si compliqué, et 
artistement fait, est dérangé par lu mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
* flicace, et ce secours doit être demande 

plus expérimentés, car le corps hu 
est quelque chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J hannksskn, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genrtem inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du systèm 
i.vrveux, y compris la Spermathroée, Go 
trrhée, ta Sphilie, la Stricture et l’Impor

tent, etc,, etc.
PARGEQUE

Jad e chronique du foie lorsque jedvmuuduts 
a mourir.” Henry Ward, ex-cokmel

69 Guides Nationale, N.Y*.

us Uc douleur» dan»

* “Kidney Wort” (1 
Siuéri lorsque j'étais si suuffru 
pouvais mj lever, mais quo 
sors de mou lit.”

Sou lirez-vo

bouteille) m’a 
ut que je ne 
je me roulais

M. TalHimgc, Milwaukee, Wis.

Souffrez-vous de maladie» de»
rojrn./u» Y

De “Kidney M oit” m’a guéri de mala
dies du loie et des rognons après que j’eus 
su.yt muiilemeiit, pendant dis tr,,.ées, le 
traitement .les méùocms. ,-1e rcu.ude vaut

bami Hodgcf, Williamstown.West Va.
vous avez été lrom|)é e1 

abusé par les CHaRLATANS qui prèten 
dau-nt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Juhannksskn, avant que cette malaai* 
devienne ebroniaue et incurable.

$10 la

t ions et m’a guéri après que°j'eus lait V’essai 
d autres remedes pendant seize uns.

Nelson Fairehiid, til-AIbans, Vu
tm» GRATIS “«d

On enverra par la malle un traité pré 
oieux du système du Dr Johannessen pui- 
'ai’emeiit cacheté à toute personne soui
llé il de cette maladie, pourvu qu’elh 
k adresse à son seul agent autorisé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont irai 
les par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un me 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance contidencielte et 
toute réponse est envoyée frais de poste

, •’ Sfe?; !" “SVum,
les autres remèdes dont j’aio jamais fait 
usage dans mn pratique.

Dr 11. K. Clark, South Hero, Vt.
Etes-vou» bilieux t

“ Le “Kidney Wort” m'a lait plus de bien 
oue tous les autres remèdes dont j’me jamais 
tait usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souffrez-von» do» bemorrtiolde» T
Le “Kidney Wort” m’a guéri radicale- 

weaf des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr
G.-H. HoratSSffiS,® C° remèd"

sa

èd/*.
l’a-er'own,

Etes-vous torture i)ar le rhums-

“ De “ Kidney Wort ” m'a guéri lorsque les 
médecine m avaient condamné et apres que 
j eus souffert pendant t renie ai 

El bridge Malcolm. Wee

84— 1 an
6V.

t Bath, Maine.Le cri poussé par les maçons 
eut un si terrible retentissement 
que les passants relevèrent la 
tête, et que, raconte-t-on, une 
femme, qui traversait en ce mo
ment la chaussée, tomba sans 
connaissance à la vue de ce si
nistre accident.

On ramena Delatour chez lui, 
mais on n’v trouva que son fils 
Raymond, qui était préposé à 
la garde d’Armande quand leur 
mère était absente.

Céline était absente ce jour-là 
comme à l’ordinaire. En atten
dant son arrivée, les voisins re
cueillirent les deux enfante et 
envoyèrent chercher une garde- 
malade ; mais la journée, la soi
rée, la nuit se passèrent sans que 
parût madame Delatour.

Le lendemain, on ne l’avait 
pas revue.

fonsemtoire de ” ' ,
333 RUE SUSSEX.'

JULES HAEMERS,

7^-f tfr! .^4 TM„e
malad dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui eu out 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde li. Lamoroaux, lie La Mothe, Vt.

Si ï<ms voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne sauté

Faites visage du

Prix modérée^ponr commençant*.
13 octobre 1885—la.

Tapis, Tams, Etc
i MAISON DE TAPISCL! B HOUSE D’OTTAWA.

Ancien Pcel<de P. O’MEARA grand assortiment, les mell 
a'*» re, et hs plue bas prix en 

fait de20 z22 ET 24I_RUE GEORGE
*A suivre) -, iîelarts, Rideaux,maison a été reparée, décorée et 

à neuf, avec toutes les

A élioraiions Modernes

Get e 
meuble*

Corniclie-, Pôle*, Oarnltii re' 
el Meablei- deM. George Woodford, de Saint 

Thomas, Ont., chauffeur sur le 
Canada Southem, a été blessé à la 
tète par un coup de feu tiré sur lui 

, ,, ,, par des malfaiteurs inconnus, peu-
).mr de 1 inhumation, elle frétait 5ailt qu-,| était sur son engin en 
pas là et n avait pas donné si- mouvement. Heureusement ia 
gu® de vie. blessure n’est pas grave.

tome sorte.
Des avantages spéciaux sont offerte auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue de» ibdil 

leurs marques de
Vines Liqueurs et Cigares.

à la

MAISON DE TIPIS O’OTTAWA
14» Hue NFAHKM.Le surlendemain,

SHOOLBRED et Cie.r. P. O’COjnNOB, Prop.
.Uws, 2|.ept 1884- OtUWi, V D*c. 1863.

»

*

Le Purihcateur du Sang,

X»e véritable Onoubnt canet-oiraed
o«t un romede souverain pour la guérison de toutes les ruisa, >>«»••• ta. 

^ _ VuroRptee. Ai.rl.rar, BlMium de toute espèce.
Ce Topique excellent a une efficacité Incomparable pour la guérison 

des Tumeurs. Excroissance» de chair, Abcès o Gangrène.
... . «««■» HVB CHAQUE MOÜLHAU LA fUeRATUUK rt^OüTUa

général à PARIS, t, r. d»l Orfèrru St d»n» toute» la. bnnn» Phsnnacl»».

iF

*y/y/4

PARFUMERIE UU MORDE ElERART

DEMETTREZ
64, 56, Rue Richer, 54, 66

CRÉATION PARIS NOUVELLE
*-#-* RIVALESANS

V 6o(xv)8eta

<r
Z

SUAVITÉ
concen tration

CRÈME 0SMHEDIA C

lo. QUILLET » Cl
g COGNAC I
g La Maison accepte des Agents aerien 1

i ' s,, von, KXTHjin Fjgriia 
EAU de TOILETTE Eïïjïïl

POUDRE De RIZ NO*
COSMÉTIQUE, BRILLANTINE 
BU ILE, ROMMADÉ,VINAIGRE

J

La Parfumerie 0SMHEDIA assure à
SES fIDÈLBS pLIBNTB

^ ^teraillt Jtauexst tt geint tant ègal^Ê

DEPOTS DASb TOUTES UtS PHI Nc7plLUrUA»HACl7»r

^ EXPOSITION de PA.tlS 1876 J ’ s
a™aïsTHi»E
£JÊ Par la Pom>*a du DEÜOH

y D* Gléry
DénoiitaiTfis A Québec : Dr Ed. ' tvtt >

LHKMllN Ut 1' brt

“OA AU n.lTIO”

SUAI.
■ tir.

TAPISaiRh 
RT VITRIK-

MaRi HAND UR

PEINTURE
BT DB VITR

026 RTTE SUSSEX 
OTTAWA 

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’a. 
laires ; il surveille lui-mêm 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

LA
VOIE la plus COURTE

ENTRB
OTTiWA kT MONTRKAl

El tous les points â l’esl.

A CONVOIS a PASSAGKBé A 
* Tous I A»— Jours -

T r v
JUoo irdement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, «veo le chemin de fer Grand Trono. Ver
mont ventral, et lea trains du chemin de feu 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Provinces maritime* et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, *'hany et New

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
osant de leurs commandes,

*7 mars 1883
O 7 A R.8

t

Bureau d’g-nt u’Iiumeub.
MACimiYALD

NO 9 RUE ELGIN.
Rtabli 1884.

'è&WMBVÊ

A partir du 29 Juin 1S83, .les trains cir
culeront comme suit :
Fartant d’Ottawa, i Arr. à Montréal.

11.80 a.m.
S.a» p.m.

8.00 a.m.

Pr’t de Montreal. Arr. » Otta»
8.45 a.m. I 12.HO p.m.
4.20 p.m. | 8.2i> p.m.

Tousles convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous l»s 
autres trains du Grand Trono.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent an Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toute 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 di

L®I

A. B MlCDOAALI),

Encantewr de la 'icmt, 
HKSlhKNCE-........253 ’ICHOLAS

4-MEftS CA 4AD1EN8 
IRESlP DES DYSPEPTIQUE'!
i* oy^rMeSu’,0;;
"“f®"» ,leB indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis 
mes.

Pré

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILê NBUF8 EN ACIBR 

r le Sud i 
entore

sans frais extra
chars i la

transféré sans frais extra et «ans que 
le passager ait à s’en occuper. 
d Le^bagage est ohéqué pour n’importe

1-ea billet* et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 

e Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
Le départ et l'arrivée des trains sont 

réglée d'après l’heure du 76ème méridien.
LINtiLKY^

paré par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.

«ans que 

quel en-
Pri 30 cts la bouteille, 

vente chez les pharmaciensEn
JSpôt chez

ELZEAR ALARIB1,
71 rue Bolton, Jtuw»

^Aiu illetl 884D. O

Dr ALFüEli SaVARA. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers Bureau :

NO. 376, RUE CUMBERLAMadame Thomas Hylteld 
née DUMOUCHEL,

.47 Rue Sparks Ottawa.
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, “ai

Chaussures peur lofants
D’ECOLE.ILModes Parisiennes, dernier goût, grande 

variéie de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d'amver et des plus com-

J’ai maintenanten mains an 
chaussa res faite à

Immense as-
pratiques trrouveront iout ce qu’elîes pen- 
vjnt jéairer en Ml de chaussures <rau
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et a bon marché.

Pardessus e n feutre, elaquee doublées

ti.MUKPHT,
No. 636 côté ouest de la rue Sussex

sorti ment deDaine Thomas Ryfield.

Aux tÀwiracteuD et Autres.
noü-d„ubleesA l'établissement du soussigné, vou 

trouverez des chassis, portes, pensionne 
butes, uois à finir pour maison, etc 

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des pru très modérés.

WOODLAND
X'j. 38, RUE HESSE REL 

jPrès du hawin du Cuul.)

U1AMUND DVüfe

Partout on reclame à grands cris 
le Dyaiuond Dyes, ce merveilleux 
reiuede qui fascine et subjugue lu 

J monde, éblouissant tuas les yeux .

HulleJoie,,Morue
du Dr DUCOIJX

/ Iode-Ferruglmie, ai Qilnfiln »t * l’Etom d'eraagM aeèns.

Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à 
prendre et ne donne aucune nausée. Par sa compost-1 
tion il possède toutes les qualités propres à combattre :

1
HUILE

DF FOIE DS
eeormv
«Ml»

iHiDrm

i ANEMIE, u CHLOROSE, i.s MALADIES DE POITRINE 
u BRONCHITE, i» CATARRHES, u PHTHISIE 

u DIATHÈSE STRUMEUSE, i« SCROFULES, ,i=„ .u.
En raison de son usage facile, de ses effets multiples ! 

et sûrs et de son prix économique, les médecins| 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments 
similaires. nÉPOT GÉNÉRAL :
PARIS — 200, rue Saint-Denis, 200 — PARIS

I .jJj^KSc trouve Ou toutes les principales Pharmacies et Drofueries de l'OnlTirs.
sk défier des falsifications et imitations
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CONVALESCENCE
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CH AFEAUZ
DU PRINTEMPS

LE MONDE ET LA VILLE Les personnes qui ont besoin 
d’un bon habillement pour le prin
temps feront bien d’.ittendre le 
nouveau stock de marchandises 
que M. Gagné doit recevoir vers la 
fin du mois. M. Gagné vieut d’a
cheter un assortiment de tweeds, 
draps, serges, etc., qui sortent des 
meilleures manufactures anglaises 
et françaises, et qui, sous le rapport 
de la qualité et du goût, ne laissent 
rien à désirer Ce stock, composé 
entièrement d ' marchandises nou
velles, a été acheté pour argent 
comptant, et tons les effets seront 
vendus à des prix très modérés 
Comme ci-devant, ce magasin sera 
des mieux assortis en fait de vête
ments et d’articles de fantaisie pour 
messieurs.

Plusieurs tailleurs de première 
classe sont attachés à l’établisse
ment et toutes les commandes se
ront exécutées avec promptitude.

M Gagné remercie ses nombreu 
s^s pratiques qui ont bien voulu 
l'encourager par le passé, et so'.lici- 
e du nouveau leur patronage et 
une visite à ^on magasin qui sera 
ouvert vers le 1er avril, au même 
endroit, No 277 rue Wellington.

le Pacifique canadien.-Royal Studio-
*____ ET ------

1,6 voyage fait en Angleterre par 
Sir John A Macdonald et Sir Geor 
ge Stephen le président de la com
pagnie du Pacifique, a eu le meil
leur effet. La chambre de commer
ce de Londres, corporation qui dis 
pose de beaucoup d'influence, a de
mandé et insisté pour que le gou
vernement anglais accorde un sub 
side à la ligne de paquebots que le 
Pacitique a l’intention d’établir 
entie la Colombie Anglaise et la 
Chine, le japon et l’Extrême Ori
ent en général. La pétition préseti 
tée par la chambre de Commerce 
mentionne surtout l’importance que 
cette ligne aura pour le commerce 
impérial.

Un soüffie caressant a fécondé la plaine,
Bt couvre les buissons de ravissantes 

[fleurs ;
Le printemps qui renait en raêuie temps 

[ramène
Les oiseaux dans les nids et l'espoir dans 

fies cœurs

Les travaux de la législature 
d’Ontario touchent à leur tin.

Biscuits Soda, 8 cts la livre chez
N. A. Savard.

Sir John Macdonald est toujours 
indisposé et n’assiste pas aux séan
ces de la Chambre.

Cornichons de Richardson, de 
Toronto, garantis première qualité, 
vendus à 15 cents la pinte chez N. 
A Savard

Une maison de cette ville a 
importé d’Ecosse plusieurs variétés 
d’avoines pour semences, afin d’a
méliorer la qualité de l’avoine 
canadienne.

Le bureau de santé de cette ville 
s’est réuni hier soir. Les e t'més 
poi r 1886 ont été adoptés an mon
tant de $4,500, $200 de plus que 
l’an passé.

Dans le township de Dawn, Uni, 
la fille de M. Win Bell, âgée de 17 
ans, s’est noyée accidentellement. 
En voulant la sauver, son malheu
reux père a failli se noyer.

M. Louis Bocage a été chargé 
temporairement, par le bureau de 
santé, de voir au nettoyage des 
cours et de la ville en général, à 
partir du 1er avril.

M. Anthime Lavallée, ci devant 
de Brunswick, Me., va s’établir sur 
les terrains de la société de coloni
sation dont le R Père Gendreau,
O. M. 1., est le président.

Le Rev. Père G. A. M. Paradis, 
O. M I., est arrivé aujourd’hui de 
ses missions dans le haut de la Ga
tineau. Depuis le jour de l’an, il a 
été constamment dans le bois.

Li Pacifique Canadien a deman
dé à la coporation le même privilè 
ge que celui accordé au Canada 
Atlantique, oermettant à cette ligne 
de continuer sa voie jusqu’au scie
ries mécaniques de cette ville

Hier matin, une jeune femme 
de vingt ans, résidant à la basse- 
ville, a abandonné son nari avec 
son enfant âgé de trois ans et a pris 
le chemin des Etats-Unis Elle pré
tend que son mari a voulu la tuer.

Les élèves d’une maison d’école 
anglaise, sur la Gatineau, près du 
relais de M. Brooks, o*.t brutale 
ment assailli, à coups de boules de 
neige et de glaçons, un mission
naire catholique qui passait en 
voiture.

Un travaille activement à la 
construction de la section ouest 
du chemin de fer de jonction Pon
tiac et Pacifique. Sur la partie 
déjà construite le service se fait 
régulièrement et le public en ap
précie beaucoup l’utilité.

Les plans pour la nouvelle école 
militaire de London, Ont., font voir 
que le contrat de co struction de 
cette école sera le plus considérable 
qu’ait accorde le gouvernement 
cette année. Les soumissions de 
vront être expédiées pour le pre
mier avril.

Les comités spéciaux du conseil 
de ville et du conseil de comté ont 
fini par s’entendre sur ia propor
tion des dépenses de la pris n e' 
du palais de justice que chacun 
devra supporter.

Pendant cinq ans, à partir du 
1er janvier dernier, la ville paiera 
une contribution annuelle d’envi
ron $6, 00. Au bout d- ces cinq 
ans, il y aura un autre a bitrag» . 
Depuis dix ans, la ville payait pour 
ces fins une dizaine de mille pias 
très annuellement.

Avis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon 
très Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joncs de 
mariage et oijoux de différents 
genses, garantis tels qu'on les re 
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

Lundi prochain aura lieu au 
ThéâtreRoyal une représentation de 
gala donnée au profit du po nul aire 
comédien de la compagnie (le Gil- 
mour, M. Aloert Denier.

Le public d’Ottawa, amateur de 
jolies choses et qui a eu occasion 
souvent déjà d’applaudir M. Denier, 
ne saurait manquer cette occasion 
unique de témoigner son admira
tion à celui qui l’a tant amusé.

En effet M. Denier est un corné 
dieu d’un grand mérite et nous 
sommes certain que ceux qui l’ont 
entendu se feront un devoir d’aller 
l’applaudir lundi soir.

Sirop des Kn/auts du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. U 
D acier et H. F. MacCarty, Ottawa

sms rat Poor

“Venant d’être reçu, un grand 
assortiment je CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Chipote de Coonlclioiie, Para
pluie» Circulaires en Ca
outchouc pour names, etc.
PO?-U ne visite est respectueusement 

solicitée.

Pour

O vous qu’avait flétris ou chassés la froi- 

éblouis-98 Rue Wellington iGiz.on, parfums légers, ruisseaux
[gants,

Chauds rayons du soleil, ondoyante ver
dure,

Merles qui habillez dans les bois renais
sants.

Fhotogranhies Cabinet,
Poor

î.oo la douzaine, et elles sont réellement 
bonnes.

Voyez nos Salut ! je suis heureux de vous revoi- 
[enooreI

Dans mon cœur inquiet l’espoir est revenu,
Et d’un jour plus serein la consolante 

[aurore,
Borde mon horizon d’un éclat inconnu.

Charmantes fleurs, salut ! Comme vous, à 
[l’automne,

J'avais courbé la tête, accablé par le sort ;
It, dans l'horrible ennui d’un hiver mo- 

[nolone,
J’ai langui tristement et d'-siré la mort.

ButPhotographies de raquetteurs
J. COPIES, iToutes sortes de Photographies 

tées à des Piix qui conviennent a I
12 Rue RideauLES EXECUTIONS PAR L'ELEC

TRICITE

THEATRi ROYALDe toutes les parties du Canada
Lh sénateur McMillan vient de 

présenter à la législature, à Albany, 
un projet de loi tendant à ce que 
les exécutions capitales soient faites 
à l’avenir au moyen de l’électricité. 
Ce projet, qui intéresse toutes les 
personnes s’occupant de questions* 
d’humanité, est, parait-il, le rêsul 
tat de longues recherches faites par 
le Dr Southwick, de Buffalo, qui 
considère l’habitude de pendre les 
condamnés comme un reste dis 
â^es de barbarie. La méthode pré
conisée par le Dr Southwick et que 
le sénateur McMillan vient de 
transformer en projet de loi,est des 
plus simples. Dans chaque prison 
3e trouverait une chaise communi 
quant avec un fil électrique, sur 
laquelle on ferait asseoir un con
damné. H n’y aurait plus qu’à 
pousser un bouton et le pauvre 
diable se trouverait instantanémént 
foudroyé. L’idée, toutefois, n’es' 
pas nouvelle, car elle a fait, il y a 
déjà longtemps, l’objet d’un rapport 
à l'Académie des sciences de Pans.

Cadres, Albums, Statue5, 
Ouvrages Jamais. 

ABAT JOTJIi
De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai.
Venez voir nos Curiosités Mécaniques.

01D.-.UX SOI HS,
Veu<lr<<fci et 8ame«ri, et 27 

*14 Kg,
GRANDE MATINEE SAMEDI.

Le plus grand succès connu en fait de 
M< nestrels.

L’espérance avait fui mon âme délirante.... 
Bo heur, rêves d’amour, tout s’était en- 

fvolé ;
Bt, sous le faible effort de ma main défail

lante,
Mon luth ne rendait pi us qu’un son triste 

[et voilé. W. A. ARMOUR LaMENESTRELS
de M. 
verne 
Riel. 
C’est I 
la pas 
le pat

.Ban facturier et ImportateurMe tournant vers le ciel, j’ai dit dans ma 
[détresse :

“ Toi qui sais ma douleur, Dieu qui m’en- 
ftends gémir.

Regarde ! un vent de mort a flétri ma jeu- 
[nesse ;

Seigneur, je me sens las, et voudrais m’en- 
fdormir.’-

Mais un j ur, o bonheur ! à travers la 
[fenêtre

Un vaste rayon d’or pénétra jusqu’à mei ; 
A son tiède baiser je »e sentis renaître.
Et men coeur palpita plein d’un étrange 

[émoi.

De L ESTE ti & ALLEN,s MOULES POUR ENCAOREMtNIl ALa plus grande exhibition dialectique du 
monde, avecVis-à-vis les édifices du Parlement. D’IMAGES, IM RWBS, JOHN L. SULLIVAN,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran

çais et Ailemauds,
Aussi, toutes sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LK H MARCHANDISES SONT VEN
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AlJ PRIX DES 

MANUFACTURES.

Champion du monde, dans ses représen
tations de la statuaire ancienne et mo
derne, sous la direction de Al. HARRY 
C EGERTON.

MAITRES MENESTRELS MODERNES.
Billy Le ter, Paul Al en, John L Sulli

van, Sénateur Frank Bell, Gorman et 
Wtbb, Frank Shei»p.*rd, Fox et Ward, 
Albeit Hart, Robt McIntyre, Fred Sidney, 
Harry Howard. Joe Howar i. Ph lliy Leve, 
Ben Gil on, Brv-n Bu^h, 'Tom Johnston, 
Fred Breslen, George Mitthanr, tihas. 
Baldwin, Lnas. Day, James Hickey, Mich 
Hickay, Little Dixit-, Alabama Picaniuny, 
Sam Lord, Ben Hines et John Millar.

Les meilleurs Fanfare et Orches 
Ire qui a ei t jamtis paru av^c aucune 
compagnie de Ménestrels.

BEN G1FF RO introduira le petit 
Dixey, l’Alabama Picaniuny, dans une 
pièce finale, intitulée :
JO-JO, ou l’homme à face de chien,

A BE SPITZ, Agent Général.

LES FAITS DU JOUR
Le jM. de Lesseps est arrivé de Pa

nama à Paris.

Un des grévistes de Liège a été 
tué pendant une émeute.

La législature du Kentucky a 
adopté une loi faisant une félonie 
de tenir une maison de jeu.

Des assemblées socialistes ont 
lieu journellement à Berlin, et des 
milliers d’ouvriers y assistent.

ve plu 
ont cr 
le in
avoué 
mouvi 
tat d’e 
loiu. 
pensai 
libéral 
manqi 
pas a 
Blake

J'entendis, dans l’espace,une voix d’hiren- 
[delle

Au souffle du zéphir joindre ses doux se
ntit belle. Venez me faire une visite,

t parmi r res an m 
10 A 23 par cent.

Le ciel devint serein, la terre se 
La nature joyeuse accueillait le printemps. oins de

MORT TRAGIQUEMille oiseaux mainte -ant chantent dans 
fl’herbe humide,

La brise emporte au loin leurs refrains 
[dans les airs.

Ma lyre éveille-toi ! mêle un accord timide 
A ce concert joyeux, qui remplit l’univers !
Je veux qu’un chant d’a noiir et de recen- 

[naissance
S'élève de ma bouche et s’envole vers 

[Dieu :
Il m’a donné la vie et rendu l'espérenco, 
Chante son nom, ma lyre, et ta gloire en 

[tout lieu.

Car c'fctt Lui dent le sou file a lécendé la 
[plaine,

Bt cjuvre les buissons de ravissantes 
[flevts ;

C’est Lui, chaque printemps, oui, c'est Lui 
[qui ramène

Les oiseaux dans les nids, et l’espoir dans 
[les cœurs.

Josbph Noun.

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré
centes nouveautés -lu commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
482 rue Nuttsex.

Vers sept heures et demie, hier 
matin, à Montréal, au moment où 
un grand nombre d’ouvriers, hom
mes et filles, descendaient la rue 
Saint Laurent pour aller à l’ou
vrage, une jeune fille qui tournait 
le coin de la rue Lagauchetièrc, 
chancela tout à coup et s’affaissa 
sur le trottoir. Un flot de sang lui 
sortait de la bruche.

Un courut à son secours et elle 
eut la force de donner le numéro 
de sa demeure. Elle se nommait 
Marie Caron, demeurant au No 
4-6, rue Lagauchetière.

Le Dr Gauthier fut mandé im 
médiatemeut, mais il n'arriva que 
pour constater que tout secours 
médical était inutile. Elle était à 
l’agonie. Cinq minutes après sa 
chute elle expirait.

Mlle Caron était âgée de 29 ans 
et était employée chez M. Carsley.

Depuis quelques années, elle ne 
jouissait pas d’une bonne santé ; elle 
souffrait d’une attaque de bronchite.

A son départ, le matin, elle était 
gaie comme d’habitude et rien 
d’extraordinaire ne s’était mani
festé dans son état.

pas.
L'élection du député de Drum 

moud et Arthabaska à la législa 
ture de Québec s’est faite aujour
d’hui.

Les défalcations commises par le 
comptable de la banque Nationale, 
de Montreal, se montent à plu
sieurs milliers de piastres. .

Les

U.N1LD,
---------- (O)-----------
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Locataire et Direct. J. II. tilLMOUR
L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇA NI
LUNDI. 22 MARS,

Voulez-vous acheter un joli nouveau 
CHAPEAU ou BONNET de printemps 
pour votre femme, fille, sœur, cousine ou 
tante? Pour la Façon, la Variété 
et le Prix niiez au

Un drame en huit tableaux et six ado-, 
intitulé :

La cour d’appel de Montréal 
rient de décider que les spécula
tions sur marge, à la bourse,entrent 
dans le domaine des jeux et ne 
produisent que des obligations na
turelles.

Le juge Camerou, dans son 
adresse au grand jury, à Kingston, 
l'a prié de donner son opinion sur 
les grèves. Il dit que dans l’inté
rêt du pays, le capital et le tra
vail devraient se donner la main.

Tl TWO ORPHANS !
Avec scènes appropriées. 

Matinées: JEUDI.
Admission: 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. m. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission : 15, 20. 30 et 50 cts. 
Vendredi et -Samedi soirs et matinée de 

Samedi :

STATISTIQUE FUNEBRE. "CELEBRE”
Depuis le 1er janvier 1886 soixan- 

dix pêcheurs se sont noyés dans les 
provinces maritimes; 12 goélettes 
se sont perdues, dont trois corps et 
biens.

t

H
Meueü’t’els de Lister et Allen

Combiné avec—DE—
'JOHN L. SULLIVAN.CONVERSION

WOODCOCK,; AHTICI.t-S 1>E MODE MPatrick Townsley, un vieillard 
de 90 ans, résidant i Lac h me, vient 
d’abjurer le protestantisme pour 
embrasser la religion cathjlique. Il 
a été baptisé par le Rev M Piché. 
La fanfare de Lachine est allée le 
sérènader à sa demeure.

Les liquidateurs de la, banque 
d'Echange ont commencé à payer 
aux créanciers le d'vidende de 
trente pour cent. O.i croit qu’un 
autre dividende de dix à quinze 
pour cent sera payé quand lis 
actions pendantes seront rég ées.

Mlle A. McDonald vient d’arriver 
des marchés fashionables où elle a 
fait des achats considérables au 
comptant, dans les patrons les plus 
distingués. Ses nombreuses amie» 
trouveront son assortiment complet 
et bien choisi. Elle ouvrira bien 
tôt son magasin de printemps, et 
elle sollicite respectueusement la 
faveur d’une visite. 521 rue Sussex, 
4e porte de la rue York.

»» KITE SPATHS.

POUR LE TEMPS Voitures! Voitures!DU

d Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons. Itockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à or-ire, aves soin et promptitude. 
Je repare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie j our la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du ü.ii.

Je sollicite le patronage du public en 
général.
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TUÉ PAR LA FOUDRE
Réduction ex t r nord i nai re su r 

toiiH le* effets d’eplceries et 
sur le,|)oàs*ou speeiaiement.

Hareng frais, 15 cts. par doz.
Hareng salé, 15 cts. par doz.
Morue No. I, 3 cts. par lb.
Saumon No. 1, 6 cts. par lb.
Maquereau, 15 cl s. par doz.
Mêlasse. 10 cts. la pinte.
Sirop, 10 cts. la pinte.
Excellent thé, de 15 à 25 cts. par lb.

Une jeune fille d#* treize ans .'’etT 
donné la mort à Londres. Elle 
avait commis quelque petite 
faute et sa mère l’avait fait retirer 
dans une chambre pour attendre 
sa punition. On la trouva pendue 
au moyen de deux serviettes. C’est 
le premier exemple de suic.de d’. ne 
personne aussi jeune.

Alfred Wadsworth, jeune culti 
environs de Bowman-vat°ur des 

ville, Ont., a été tué par la foudre 
pendant la tempête de samedi à 
dimanche. Le fluide électrique l’a 
frappé dans son lit. Sa femme et 

enfant, qui étaient dans la 
même chambre, n’ont pas eu de 
mal.

AU BON MARCHE

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite sur toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

son
ALFRED MATHIEU,

No. 380 rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885.A la liaison d’Enareme, la

seraPROFESSION RELIGIEUSE Coin des mes Dalhousic et Murray.
N. A. SAVARD, Prop.Un des dix neuf russes, mordus 

par des loups ei.rages et qui ont 
été mis sous les soins de M. Pas
teur, est mort d'hydrophobie. Les 
autres sont bien. M. Pasteur est 
mortifié des commentaires et des 
doutes soulevés à propos de cette 
mort, qui, d’après lui, n’a aucune 
signification contre son système.

kKiili y avait profession et vêture à 
l’Hotel- Dieu Saint Hyacmiho ven 
dredi dernier, fête de St-Joseph. 
Les sœurs Ad ‘line Dec- lies, dite 
g cour Si Paul de St-Damas-:, Marie 
Bonin, de St Hyacinthe. Justice 
Deschên*‘s, «le Manchester, E. U 
Zénais Voyer, de Lewiston, E. U 
ont pi oiioncê leurs vœux, et les 
Sœurs Célina Dufresne dite 
Jean Berchmans, de St»Pie de Ba 
got. A! bina Lamhier, üe ai Bruno, 
Lé a Gauthier, dite sœur St Fran
çois
De? rosi ers, de St-Robert, out été 
revêtues de l’Habit de iTnstitu La 
cérémonie a été présidée par le R 
M. Decehes, Curé de St Roch 
de Richelieu.

PATINUIR A ROULETTES
“ ROYAL.”

Soomleeien* pour I. ronce de empe de 
h ls »ur les T. rres «le I» «-ni» «net». 
«Inns In Province «le lu Colombie 
A»irlnl»v.

rxES soumissions cachetées adressées 
au sousrixné, et portant îa suscrip- 

tion “ Soumission pour une limite à bois," 
seront reçues à ue bureau jusqu’à midi, 
lundi, le lOe jour de Mai prochain, pour 
deux limites à bois de deux milles carrés 
chacune, situées sur la rivière Columbia, 
à environ huit milles à l’ouest de la station 
Donald, sur la ligne du chemin de fer 
Canadien du Pacifique, dans la province 
de la Colombie Anglaise.

On pourra se procurer à ce département 
ou au Bureau d s Limites de Bois de la 
Couronne, à Winnipeg, Calgary, et ’ic- 
toria, Colombie Anglaise, des dessins 
montrant approximativement la position 
de ees limites, ainsi que les conditions 
auxquelles les licences seront accordées 
pour coupe du beis sur telles limites.

A. M BURGESS, 
Député du Ministre de l'Intérieur.

Avis aux Mêrbs—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être e 'ployé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevan. les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
<’< veille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigné les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarihée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Mar 
dame, Winslow,” et n'en prenez pas 
d’antre sorte.

PROGRAMME DE LA SEMAINE :
Attraits extraordinaires.

Lundi, 22 mart.=*Course en brouetle 
sur patins, un quart de mille

Mardi, Mercredi et Jeudi, série de 
courses, 3, 5 et !■ milles. Fanfare com
plète des Gardas mercredi soir.

Vendre li soir—Base b ill sur paVns.
Samedi soir—Grande soirée, venez de 

bonne n ure. Course émouvante en ra
quettes, 4 entrées.

Admission—Avaul-midi et après-midi, 
10 cents, patins compris. Soirée—Dames 
dix cents, usage des patins 10 cents ; 
Messieurs 15 cents, usage des patins 10

Ouvert—Matin, 10 à 12
Après-midi—2 30 à 5.
Lo soir—7 30 à 10.

O’REILEY FRERES,
Proprietaires. 

RENNIE.
Gerant.

sœurs

La roui* de Toronto a déclaré 
nulle l’election de M. Rowland à la 
mairie pour cause de déqualifica
tion, les propriétés portées en son 
nom sur le dernier rôle dévalua
tion appartenant à sa femme La 
loi le déclare maintenant inéligi 
ble, mais la cause sera probable
ment portée en appel.

Figues, 8 cts la livre, chez N. A. 
Savard.

de Sales, de Weedon, Elisa

v-

M. Laurent Duhamel a immé
diatement besoin d’un bon boucher 
â qui il payera de bob lies gagts. 
S’adresser à l’ètai D. marché By.

A. S.
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